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2.1. Les Algues cretacees: tendances generales 

Par Alain Frarn;ois PoIGNANT*) 

Resume 

Le Cretace est une periode importante pour les Rhodophycees et les 
Dasycladacees, en particulier Je Cretace infärieur. Durant cette periode, les 
Dasycladacees diminuent d'importance, a I'inverse des Rhodophycees. Plusie­
urs chiffres illustrent cette tendance, l'acceleration de l'expansion oceanique 
semble pouvoir expliquer les observations. 

Abstract 

The Cretaceous and especially the Lower Cretaceous is an important 
period for the Rhodophyceae and Dasycladaceae. During this period the Dasy­
cladaceae are loosing their predominance to the Rhodophyceae. This is shown 
by a comparison of the number of Lower and Upper Cretaceous species and 
genera. lt is assumed that this evolutionary trend is caused by sea floor spread­
ing. 

1. Introduction 

Le systeme cretace represente un Japs de temps (65 millions d'annees) 
suffisamment long pour voir se dessiner des tendances generales, mais, pour Je 
paleoalgologue, Je debut et la fin de Ja periode posent un probleme d'ordre 
stratigraphique. 

En effet, Ja base, mal definie ne renferme pas, ou tres peu, d'algues et les 
auteurs ont consciemment ou non associe Je Berriasien et Je V alanginien. On 
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constate pour Ja limite superieure un extraordinaire degre d'incertitude puisque 
pour certains auteurs Je Senonien comprend Je Maestrichtien, pour d'autres, il 
en est exclu, Je Cretace superieur inclut ou non Je Danien, Je Paleocene est mal 
defini ou encore integre a l'Eocene. II est evident que l'interpretation des don­
nees bibliographiques est entachee d'une relative imprecision. 

2. Genres 

Deux grands groupes ont ete choisis: Ja totalite des Rhodophycees calcai­
res et les Dasycladacees calcaires (algues vertes). II ne s'agit pas de taxons hier­
archiquement identiques, mais de groupes de meme importance. 

A) Rhodophyc ees 

30 genres; 8 sont herites du Jurassique et 20 se poursuivront au Paleo-
cene. 

1. A p p a r i t i o n s: 22 genres dont 17 au Cretace infärieur et 5 au Cre­
tace superieur. Pour l'ensemble, Je taux de renouvellement est 0,73, ce qui est 
considerable. 

2. Dis p a r i t i o n s: lO au total, soit 3 au Cretace infärieur et 7 au Cre­
tace superieur. Le taux de disparition est de 0,33. 

3. La limite Jurassique-Cretace n'est pas tres marquee; 8 genres assurent 
Ja continuite; les genres nouveaux n'apparaissant que plus tard. 

4. La limite Cretace-Paleocene n'est pas mieux marquee: 19 genres sont 
ubiquistes et sur les 7 genres qui disparaissent au cours du Cretace superieur,2 
seulement le font au Maestrichtien superieur et 2 apparaissent a Ja base du 
Paleocene. 

B) Dasycladac ees 

Sur les 24 genres de Dasycladacees, 11 sont herites du Jurassique et 6 se 
poursuivront au Paleocene. On peut rappeler qu'une vision plus generale des 
Algues vertes comprend 35 genres de Dasycladales et 5 genres d'Udoteacees. 

1. A p p a r i t i o n s : 13 uniquement au Cretace infärieur, aucune au Cre­
tace superieur, ce qui peut etre interprete comme un signe de declin. Le taux 
de renouvellement n'est que de 0,54, c'est-a-dire assez faible. 

2. Disparitions: 18 au total soit 11 au Cretace infärieur (61%) et 7 
au Cretace superieur (39%), soit un taux eleve de disparition: 0,75. 

3. La limite J urassique-Cretace n'apparait pas ici non plus de fac;on nette 
puisque 11 genres sont issus du Jurassique et 13 apparaitront mais au cours du 
Cretace infärieur (Barremien surtout). 

4. La limite Cretace-Paleocene n'est pas mieux marquee: 7 genres dispa­
raissent au cours du Cretace superieur dont 2 seulement au Maestrichtien supe­
rieur. La «crise» semble profitable aux Dasycladacees puisque 11 genres nou­
veaux feront leur apparition des le debut du Danien. 
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En resume 
Rh. Dasy. 

- Genres apparus au Cretace inferieur 57% 54% 
- Genres apparus au Cretace superieur 17% 0 
- Genres herites du Jurassique 27% 46% 
- Genres disparus au Cretace inferieur 10% 46% 
- Genres disparus au Cretace superieur 23% 29% 
- Genres passant au Paleocene 63% 25% 
- Taux d'apparition 0,73 0,54 
- Taux de disparition 0,33 0,75 

II y a Ja des comportements inverses, un groupe sembJe vouJoir remplacer 
l'autre. 

Rh. 
Dasy. 
Tot. 

3. Especes 

On compte environ 600 citations dont 41 % pour Je Cretace infärieur. 

A) Cr etac e inferieur 

V. 

19 
21 
40 

H. 
14 
16 
30 

B. 
18 
44 
62 

Ap. 

26 
37 
63 

Al. 

36 
11 
47 

Tot. 

113 
129 
242 

Les Rhodophycees representent 4 7% des especes citees durant Je Cretace 
infärieur. 

B) Cretace superieur 

Ce. T. C. S. Ca. M. T. 

Rh. 54 41 34 47 49 75 300 
Dasy. 17 11 6 5 5 10 54 
Tot. 71 52 40 52 54 85 354 

Les Rhodophycees representent 85% des especes citees dans Je Cretace 
superieur; Je renversement de tendance est net. 

On peut exprimer ce renversement de tendance d'une autre fa9on. 
1. Rhodophycees: sur Ja totalite des especes citees, J'Hauterivien repre­

sente 0,3% et Je Maestrichtien 18%, 
2. Dasycladacees: sur Ja totalite des especes citees Je Barremien repre­

sente 24% et Je Santonien (ou Je Campanien) 0,27%, 
3. Au Cretace infärieur, les Rhodophycees representent 47% des cita­

tions, au Cretace superieur 85%. 
On constate encore qu'il y a 1,25 fois plus de genres de Rhodophycees que 

de genres de Dasycladacees, mais il y a 2,26 fois plus d'especes. 
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Le renversement de tendance est incontestable et il s'effectue durant l'Ap­
tien-Albien. Le detail est en realite plus complexe: au cours du Valanginien et 
de l'Hauterivien, on constate d'abord une diminution du nombre des especes 
d'Algues rouges et vertes; c'est Ja fin du cortege jurassique. 

*) Le renouvellement des Dasycladacees se fait avec eclat au Barremien 
(34% des especes du Cretace infärieur) a partir duquel se produit le lent declin. 

*) Le renouvellement des Rhodophycees est plus discret, car plus lent. II 
commence au Barremien mais se poursuit en s'amplifiant a l'Aptien et a l'Al­
bien (32% des especes du Cretace infärieur). Durant Je Cretace infärieur, on 
assiste a Ja mise en place des Corallinacees avec quelques genres, peu d'especes 
et de nombreux individus. 

*) Le Cretace superieur verra l'amplification du phenomene: declin des 
Dasycladacees (jusqu'a 1 % du cortege) et domination des Rhodophycees (21 % 
du cortege au Maestrichtien). 

4. Especes/Unite de temps 

On peut trouver par ce biais des ordres de grandeur, compte-tenu de la 
variete des chiffres proposes pour les datations. 

V. H. B. Ap. Al. 

Especes totales 4 6 31 13 4 
Rh. 1,9 2,8 9 5,2 3 
Dasy. 2,1 3,2 22 7,8 

Ce. T. Co. s. Ca. M. 

Especes totales 18 17 20 17 5 11 
Rh. 13,5 13,6 17 15,6 4,4 9,4 
Dasy. 4,5 3,4 3 1,4 0,6 1,6 

Ces chiffres apportent peu d'informations mais on doit retenir le compor­
tement des Rhodophycees au Coniacien (17 especes par million d'annees) et des 
Dasycladacees au Barremien (22 especes par million d'annees). Cela ne fait que 
confirmer ce qui a ete dit plus haut. 

5. Apparitions d'especes nouvelles (Rhodophycees) 

Durant l'ensemble du Cretace , on enregistre 114 especes nouvelles dont 
67% au cours du Cretace superieur. 

V. H. B. Ap. Al. Tot. 

8 1 6 8 15 38 
Nb. d'especes nouvelles 

Ce. T. Co. S. Ca. M. Tot. 

30 2 4 14 5 21 76 
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Le Cenomanien represente a lui seul 40% des especes nouvelles du Cre­
tace superieur (ou 26% du Cretace total), a !'inverse l'Hauterivien et Je Turo­
nien marquent Je pas. 

Le taux d'apparition par unite de temps est: 

V. H. 

0,8 

Ce. 

7,5 

T. 

6,7 

0,2 

Co. 

2 

B. 

3 

S. 

4,7 

6. Disparitions des especes (Rhodophycees) 

Ap. 

1,6 

Ca. 

0,45 

Al. 

1,25 

M. 
2,6 

On compte 102 disparitions d'especes durant Je Cretace dont 72% au Cre-
tace superieur. 

V. H. B. Ap. Al. Tot. 

6 3 1 5 14 29 
Nb. d'especes disparues 

Ce. T. Co. S. Ca. M. Tot. 

15 12 1 3 5 37 73 

Le Maestrichtien represente 51 % des disparitions du Cretace superieur 
(36% du Cretace total). La «crise» peut etre invoquee. A !'inverse, les compor­
tements du Barremien et du Coniacien peuvent retenir l'attention. 

A titre de comparaison, on peut calculer le taux de disparition par unites 
de temps. 

V. H. B. 
0,6 0,6 0,5 

Ap. 

1 

Al. 

1,2 

Ce. 

3,75 

T. 

4 

Co. 

0,5 

S. 

1 

Ca. 

0,45 

M. 
4,6 

En resume, le Cretace infärieur a un solde positif de 9 especes nouvelles 
et le Cretace superieur de 3, soit + 12 pour l'ensemble du Cretace . Le detail 
est alors: 

V. 
+2 

H. 

-2 
B. 

+5 

Ap. 

+3 

Al. 

+l 

Ce. T. Co. 

+15 -10 +3 

S. Ca. 

+ 11 0 

M. 
-16 

Le Barremien et Je Cenomanien sont nettement positifs, Turonien et 
Maestrichtien sont nettement negatifs. 

Cela confirme l'installation de l'association et son developpement au Bar­
remien et au Cenomanien, mais aussi l'influence de Ja «crise» au Maestrichtien. 
Les conclusions sont moins claires, en ce qui concerne Je Turonien dont Ja defi­
nition precise, !es facies et les limites sont restees longtemps floues. 

7. On peut exprimer Ja vitalite du renouvellement d'une association par Je rapport 
nombre d'especes nouvelles 
nombre d'especes disponibles 
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V. H. B. Ap. Al. Ce. 

0,4 0,07 0,3 0,3 0,4 0,5 

nombre d'especes ou encore par Je rapport 
nombre d'especes 

V. H. B. Ap. Al. Ce. 

1,3 0,3 6 1,6 2 

Ja encore Ja reponse est claire. 

T. Co. 

0,04 0,1 

nouvelles 
disparues 

T. Co. 

0,16 4 

S. 

0,1 

s. 
4,6 

Ca. 

0,1 

Ca. 

1 

M. 

0,3 

M. 

0,6 

Algues rouges 8. Enfin, Je rapport permet de quantifier un aspect de Ja 
Algues vertes 

paleoecologie. 

Dans l'actuel, ce rapport peut aller jusqu'a 6 (ou plus) exprimant alors un 
mode battu. Les chiffres proposes devraient etre modifies pour tenir compte 
des formes calcaires non comptabilisees mais on peut retenir l'ordre de gran-
deur: 

1) V. H. B. 

0,9 0,8 0,4 

2) Ap. Al. Ce. T. Co. S. Ca. M. 

0,7 3,3 3,2 3,7 5,7 9,4 9,8 7,5 

Dans un premier temps, ce taux baisse; on peut suggerer que l'on assiste 
d'abord a la mise en place de milieux abrites, calmes, type plate forme interne. 
Puis les taux augmentent de fa9on considerable jusqu'au Campanien inclus. On 
peut imaginer que les conditions changent, Je mode battu domine nettement 
(expansion oceanique?). 

La baisse du rapport au Maestrichtien est plus delicate a interpreter; c'est 
peut-etre a Ja signature de Ja «crise» mais bien des hypotheses peuvent etre 
proposees. 

9. Repartition geographique 

Les Algues cretacees ont dans leur ensemble une tres vaste repartition 
geographique depassant les limites habituelles de Ja Tethys. 

Au Cretace infärieur, avant Ja veritable eclosion des Rhodophycees, les 
Algues sont frequentes dans les facies urgoniens diachrones et sont plus ou 
moins circonscrites aux limites de Ja Tethys. 

Au Cretace superieur, et meme des l'Albien infärieur, les Rhodophycees 
deviennent dominantes et sortent tres largement des limites tethysiennes: 

Iatitudinalement on les trouve actuellement entre Je tropique du Capri­
corne et 55°N, c'est a dire du S de Ja Suede, du Schleswig-Holstein-Basse-Saxe­
Mecklembourg a Ja Namibie ou Madagascar. Les Algues accompagnent tres 
bien l'ouverture de l'Atlantique S. 
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longitudinalement on les trouve actuellement des Rocheuses (au dela de 
120°W) jusqu'en lnde (au dela de 90° E) et probablement bien plus a l'Est. 

La repartition generique ou specifique n'apporte aucun argument nou­
veau concernant Je domaine tethysien. II n'en reste pas moins vrai qu'on a 
davantage d'informations sur Ja Tethys proprement dite, d'ou un point de vue 
fausse. 

Les eventuelles barrieres genant ou limitant l'expansion des Algues sont 
sedimentologiques (facies detritiques wealdiens, craie, flysch ... ). 

IO. Conclusions generales 

Durant Ja longue histoire des algues, Je Cretace est une etape importante. 
C'est, en effet, une periode d'inventions: 

- invention du sporange isole, 
- invention du sore, 
- invention du conceptacle multiperfore, Je conceptacle monoperfore 

etant deja connu, 
- invention de l'articulation (l'existence d'Archamphoroa au Jurassique 

superieur n'etant pas confi,rmee). 
II restera a inventer ·1e megacyte et a faire reapparaitre les cellules poly­

gonales. II est important de souligner qu'aucune disparition de structure n'est 
constatee. 

En heritage, Je Jurassique a laisse deux grandes familles: Solenoporacees 
et Gymnocodiacees qui vont peu a peu disparaitre. On a Ja un tres bei exemple 
d'une competition, d 'une lutte d'influence entre Solenoporacees-Gymnocodia­
cees et les Corallinacees, curieusement absentes pendant plus de 120 millions 
d'annees. Les Corallinacees sont mieux adaptees (presence de tissus differen­
cies et surtout d'un hypothalle de fixation, protection des organes reproduc­
teurs, articulation, moindre sensibilite aux variations de temperature, de sali­
nite, de profondeur ... ) et vont clone occuper les niches ecologiques. 

Les nouveaux genres apparaissent lentement au Cretace infärieur; ils sont 
tous, au debut du moins, monospecifiques mais les individus sont nombreux. 
Au Cretace superieur, ce sera Ja multiplication rapide des especes (exemple: 
Archaeolithothamnium: 2 especes au Cretace infärieur, 26 especes au Cretace 
superieur). 

Cette rivalite va quasiment exterminer les Solenoporacees et les Gymno­
codiacees au benefice des Corallinacees mais se fait aussi de faQon tres nette au 
detriment des Dasycladacees. 

Le Cretace est pour les Dasycladacees une periode difficile, Je relais entre 
les formes aspondyles et euspondyles ne semblent pas leur confärer un avan­
tage; leur declin est tres net. 

II y a dans tout cela des raisons phylogenetiques certaines et difficiles a 
cerner, mais il y a peut-etre et surtout des causes paleogeographiques. II semble 
que l'expansion oceanique et les bouleversements qu'elle apporte soit une des 
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explications des comportements contradictoires des Algues cretacees. Les Varia­
tions de l'expansion oceanique contribuent a de profondes transformations: 
transgressions, regressions, modifications des marges, hydrodynamisme, redu­
ction des plates formes, approfondissement des milieux marins, modifications du 
thermalisme SOUS-marin, evo)ution du chimisme de l'eau de mer, changements 
dans la repartition des COurants marins, Variations des temperatures oceani­
ques. C'est ainsi que certaines periodes verraient la quasi-disparition des plates­
formes et l'approndissement du milieu marin favorable aux Corallinacees. D'au­
tres periodes seraient favorables a la formation de l'aragonite (d'ou prolifära­
tion des Dasycladacees) ou de Ja calcite (prolifäration des Corallinacees). II est 
evident que les formes les mieux adaptees, ou les mieux adaptables vont occu­
per efficacement les nouveaux territoires; les Corallinacees sont le type meme 
de ces formes conquerantes. D'autres organismes marins (Rudistes ?) semblent 
avoir des reactions synchrones. 

II parait necessaire de replacer les Algues cretacees dans un contexte bio­
logique et geodynamique general. 
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